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Réception du Délégué. — Son Excellence Mgr Pietro 
di Maria, délégué apostolique au Canada et à Terre-Neuve, est 
venu à Québec. Sa présence au milieu de nous pendant quelques 
jours a donné lieu à des cérémonies grandioses où se manifes­
taient bien tout le filial attachement et toute la vénération que 
notre population catholique porte à l'auguste représentant du 
Souverain Pontife. Son Excellence est arrivée à Québec mercredi 
soir, le 23 avril, mais ce n’est que le lendemain après-midi, 
qu’eut lieu la réception solennelle, à la Basilique. Dès avant 
l'heure annoncée, la foule avait envahi le temple et ses abords. 
Un peu après 3 heures 30, le cortège ecclésiastique s’est formé au 
Palais cardinalice et s’est mis à défiler par la rue Buade. Mar­
chait en tête le suisse, en costume de cérémonie, suivi des élèves 
du Grand Séminaire, des curés de la ville et de plusieurs prêtres 
et religieux. Les chanoines, en grand costume, précédaient Son 
Excellence le Délégué qui bénissait la foule sur son passage. 
Un corps de Zouaves formait une garde d’honneur autour du 
représentant du Pape. Sa Grandeur Mgr Roy, archevêque de 
Séleucie, fermait le cortège ecclésiastique suivi à distance par les 
élèves du Petit Séminaire.

M. le chanoine Laflamme, rchiprêtre, curé de Notre-Dame, 
reçut Son Excellence avec tout le cérémonial liturgique requis 
pour la circonstance, puis Mgr di Maria, prit place à son trône 
dressé du côté de l’Évangile, en face de Son Éminence le cardinal 
Bégin, qui était assisté de MM. les chanoines Lindsay et Miville. 
Mgr F. Pelletier, recteur de l’Université, et Mgr Rouleau, prin­
cipal de l’École normale Laval, acompagnaient S. E. le Délégué.

S. G. Mgr l’Archevêque de Séleucie s’avança alors et lut 
au représentant du Souverain Pontife une adresse dont nous 
donnons quelques extraits :

“ ... L’Église de Québec, qui vous accueille aujourd’hui avec 
une très vive et très sincère allégresse, a l’enviable honneur d’être 
l’Église-mère de toutes les Églises du 'Canada. Trois siècles 
d’une existence pleine et féconde, traversée par des épreuves et des 
luttes tragiques, ont accumulé dans son sein des traditions de 
foi robuste et saine, de vigilance attentive et clairvoyante, d’apos­
tolat intrépide et rayonnant.

“ Mais de toutes les traditions, dont la chaîne s’enlace et se 
fortifie au cours de son histoire, il en est une qui nous est parti­
culièrement chère et qu’il nous plaît Je mentionner ici : c'est 
l’infrangible attachement au siège de Pierre. Le premier évêque


